Chronique  ( Thiers,  c’était  avant ! )
Mon Thiers d’avant, bien sûr c’était il y a plus de 50 ans, le Thiers de mon  enfance, puis de mon adolescence avec ses rues remplies de monde, de jolis magasins ou,  à chaque pas on tombait sur une connaissance.  Le Thiers de mon adolescence c’était une bande de copains, filles et garçons et nos seules sottises étaient quelques tours de mobylette «  sur la place aux arbres »  quelques coups de sonnettes tirés ça et là innocemment en nous enfuyant en riant. .S’amuser dans les communs de nos immeubles, sans dégradations, sans penser sexe,   car nos mentalités de 15-16 ans n’étaient pas les mêmes qu’aujourd’hui.. 
Quelques cigarettes fumées en « cachette » des parents, voilà l’aveu de «  NOS  BETISES ».

Mais que de souvenirs affluent de temps en temps à ma mémoire quand je pense à ces années charmantes…
On allait au cinéma au ( Royal  )qui n’existe plus depuis longtemps déjà…  ou au Monaco .  Le soir une seule séance 21h,  on sortait à 23h ou 23h30  suivant la longueur du film…

On pouvait rentrer chez soit en toute quiétude.   Parfois on allait boire un « pot » à l’Automatic en sortant, ou au Bordeaux, c’étaient les bars des jeunes.
Combien de fois je suis redescendue chez moi seule en courant parfois, mais la peur venait de la nuit,  de son silence,  et non de la violence qu’on pouvait y craindre d’affronter !

C’étaient un peu la période « argent de poche ».nous étions tous fils ou filles d’ouvriers,  gens simples et bons camarades.

Quand on partait faire « les magasins » à Thiers il nous fallait l’après-midi, car toutes nos rues étaient bordées de magasins, et en plus nous avions « Bravard – Prisunic - le Foyer »  et tout cela occupait nos journées.  Quand parfois nous avions la permission de partir pour la journée à Vichy ou à Clermont en train,  ou en car c’était «  l’apothéose » mais qu’est-ce qu’on était heureux en ce temps là… On marchait beaucoup, on allait à ST-Rémy/ Durolle au plan d’eau,  en passant par «  les pins »  avec crises de rigolades assurées  parfois on faisait un peu de «  stop » !!!!   Mais la vie était plus belle il n’y a aucune comparaison avec aujourd’hui… Nous savions nous amuser simplement.  Les jeunes maintenant ont tout, sauf le bonheur que nous avons connu « NOUS » les petites joies simples… Eux ils sont tristes, désabusés, et violents.  
Nous,  nous avions la naïveté de notre jeunesse nous étions sains dans notre corps et dans notre esprit !.....
Je pourrais passer des heures à réécrire ma vie je n’ai pas oublier grand- chose, et j’ai encore des copains d’enfance, d’adolescence
Que je côtoie toujours pour certains,  depuis 40 ans, 50 ans.  Et des « AMIS » de 30 ans et plus.  La  mort malheureusement en a emporté quelques uns.

Mais ils sont dans nos cœurs pour longtemps.

Et puis il y a les nouveaux, ceux que l’on connaît sur le tard par le boulot, on fait un choix

On en garde quelques uns, peu,  car les mentalités d’aujourd’hui ne sont pas propices aux longues amitiés d’autrefois !
Alors j’ai des sanglots nichés au fond de moi, pour un passé qui ne reviendra pas !...                                                                               Marianick

